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Brésil

Chers Parents et amis,  bonjour !

Parce que le Brésil est à l’ordre du jour (… et de la nuit !!), ces mois de juin et juillet, je prends le temps de vous rejoindre par ces quelques nouvelles. Merci à tous pour les messages reçus et nouvelles partagées. Merci pour votre amitié, votre aide, votre soutien. et pardon pour les messages restés sans réponse !

Au Brésil, la fête commence. La Coupe du monde du football, c’est parti ! « Coupe » convoitée, commentée... « Coupe qui fait aussi déborder le vase » ! comme dit un journal français. Pendant que la France célébrait, ces derniers jours le débarquement de 1945, on commençait à assister au Brésil au débarquement des équipes pour le « mundial do football » ! Pas de débarquement sur les belles plages comme en Normandie, mais dans les quelques métropoles choisies pour leurs stades, revus et corrigés, souvent reconstruits  pour accueillir le débarquement des joueurs et leurs supporters.Tout est fait pour garder les yeux tournés vers le ballon rond. 

Mais depuis longtemps déjà, des groupes ont les yeux ouverts et l’esprit préparé pour dire avec conviction que la vie du peuple brésilien ne « tourne pas  rond », même si on aime le « ballon rond » !! Les mouvements  commencés l’an dernier dans les capitales, ont pris de l’ampleur. En ce moment, grèves tenaces à Sao Paulo (paralysation des transports en commun),  mouvements incessants à Rio, Salvador, Recife, etc... Une partie du peuple a les yeux ailleurs et se refuse à regarder seulement du côté des stades pour applaudir les victoires du ballon rond ! Il y a  de la résistance dans l’air, dans les pieds et dans les coeurs... La Fifa n’est pas au palmarès d’honneur de tous les Brésiliens ! Vous serez au courant de l’actualité brésilienne pendant ces semaines de compétition.  Pour continuer votre réflexion, .je vous transmets la « Lettre  pastorale » écrites par nos Evêques brésiliens à l’occasion de la  « Coupe du monde »...  

A Roraima, le commerce essaie quand même de vendre tout ce qu’il faut pour être aux couleurs (vert et jaune) du Brésil et manifester qu’on est bon citoyen, « torcedor » de l’ équipe qui va défendre les couleurs du Pays. Un raccourci nationaliste que beaucoup rejette, même si on a quand même le désir de gagner ! Dilemme plus grave encore quand on est étranger et que vient la question de confiance : «Pour toi, France ou Brésil, quel ton camp ?. » ...Drame de conscience qui se répète ! « Des deux côtés, mon coeur est partagé ! ». L’Eglise du Brésil  nous aide à répondre, en conscience éclairée... «  Choisis la « coupe de la Vie ! »... !
La coupe du monde n’est pas tout.  J’accompagne avec vous le flot des nouvelles qui nous viennent de tous les coins pour dire la souffrance de tant de peuples et les efforts de beaucoup  pour un monde de Justice et de Paix. A Boa Vista, nous venons de célébrer la Fête de Pentecôte qui a réuni, comme chaque année, le plus grand nombre de représentants de nos communautés chrétiennes dispersées. Chacun y apporte sa vie, sa couleurs, ses joies et ses peines. Impossible de ne pas donner attention spéciale aux représentants des différentes communautés indiennes. Tout le monde sait que l’Eglise a contribué à leur survie, au temps de la ruée vers l’or et de l’invasion de leurs terres. Aujourd’hui, les difficultés continuent. Nicanor, jeune responsable du CIR (Conseil indigeniste de Roraima) était là, discret et confiant malgré les difficultés des Peuples indigènes du Brésil. Ce lundi de Pentecôte, il partait pour Brasilia, se joindre un grand mouvement de résistance de tous les Peuples indiens pour défendre leurs territoires et leurs Droits , reconnus par la Constitution de 1988 et pourtant menacés !

L’Etat de Roraima est connu pour ses grands espaces et sa population dispersée, hors  de sa capitale Boa Vista. Des migrants sont venus, du nord-est, pour y vivre avec leur famille..Une longue aventure de courage, de persévérance, de sueur et de sang ! Un débarquement déjà vieux de plusieurs décades ! C’est avec ce monde que je passe l’essentiel de mon temps pour alimenter et soutenir leurs communautés humaines et chrétiennes, par visites et célébrations. Ces familles données à l’agriculture familiale végètent et ont du mal à vivre, produire et vendre ! Dans nos régions reculées, leur avenir est fragile, incertain. La migration des jeunes vers  Boa Vista ou Manaus grandit et les quartiers périphériques se multiplient. Dans le même temps, à l’intérieur des terres, des sociétés agraires toutes puissantes viennent imposer leur faire-valoir et leur savoir-faire pour produire et exporter, au détriment de l’écologie, des indiens et petites gens qui se trouvent à proximité..On assiste à une pénétration toujours plus grande des sociétés minières, qui ont l’oeil sur le sol et le sous-sol et savent trouver la brèche juridique pour pénétrer sur des territoires jusqu’alors défendus. Nos Communautés font face à cette réalité. Elles vivent les conséquences difficiles et injustes d’un prétendu progrès qui a mis le seul profit au palmarès de la réussite. Dans ce monde ébranlé, secoué, on voit se multiplier , ici comme ailleurs, les églises dites « évangéliques ». On parle de nouveau déluge, de « fin du monde » ! La peur est au rendez-vous !  Chacun cherche à trouver réponse à ce qu’il vit et ce qu’il voit. On cherche, urgent, dans la Bible une réponse. Les lieux de culte se multiplient. Les vocations de « pasteurs » ne manquent pas pour prendre la parole et la Bible à témoin des grandes catastrophes qui nous arrivent... Une certaine concurrence nait entre ces « églises » qui, le plus souvent, se servent du peuple, plus qu’elles ne servent ce peuple fragilisé !  Nos Communautés chrétiennes apprennent aussi à devenir missionnaires, à lire avec intelligence la Parole de Dieu, en faisant communier  Foi et  Vie, dans ses dimensions les plus quotidiennes.. On  profite à nouveau d’une longue expérience de vie et d’intelligence de Foi, expérience trop longtemps mise en sommeil et maintenant réactivée par notre Pape François. Il  connait bien ce peuple latino américain, son coeur, sa foi, sa souffrance, peuple victime de tant d’injustices et abus de pouvoir ! Dans nos lieux, même les plus reculés, nous avons besoin de donner de la visibilité à nos communautés chrétiennes catholiques, non pas pour concourir, mais pour servir. Dans la région du « Projeto Assentamento Nova Amazonia » où je travaille, nous devons construire, dans l’urgence, trois lieux de culte. Nous avons besoin de donner aujourd’hui ce signe de visibilité et surtout de créer ces lieux de rencontre, partage et soutien pour ces chrétiens, souvent sollicités par ces autres églises. Nous nous mettons à l’oeuvre avec nos moyens qui sont petits et pauvres.

Voilà ces quelques nouvelles que je suis heureux de partager avec vous, puisque je ne viendrai pas en France cette année.

Les années passent et obligent aussi à penser l’avenir.. 

Une bonne nouvelle pour ceux qui, comme moi, ont passé le cap des 70 ans :   

En même temps que la coupe du monde, vient d’arriver au Brésil, sans bruit, la traduction d’un livre intéressant pour nos âges : « Vieillir, sans devenir vieux ». Son auteur : Jean Pierre Dubois Dumée (Ed. DDB / 2008) . Un grand chrétien qui a su vivre sa Foi et en parler avec des mots justes.

Vieillir, sans devenir vieux ! ..

Allons y voir...pour gagner la « Coupe de la Vie » !!

Ma prière et ma fidèle amitié vous accompagnent                          

P. Jacques Hahusseau

